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(^elto espèce, rapportée de Djibouti par \1. Coiitière, 1897, est voisine

de D. cor Aiir.

5. Dichelaspis Aurivillii A. Grnvel.

Capilulnm très comprimé. Scuta avec le se,o;ment latéral environ trois

fnis aussi large que ie segment antérieur, de même longueur que lui et

fortement encoche au bord carinal. Tcrga en forme de pentagone irrégulier,

dont le côté placé en face du segment antérieur du scuium est remplacé

par un angle rentrant.

Carène terminée par un disque triangulaire rattaché au corps de la

plaque par un pédicule étroit.

Pédoncule transparent, sans ornements.

Pénis long et grêle, extrémité en pointe mousse, terminé par un bouquet

de longues soies.

Appendices terminaux égalant environ la moitié (ki p(-dicule du G' ciriiu-e

,

couroiuiés par un bou(juet de très longues soies glabres.

Fixés sur les branchies d\in Crusiacé d'origine inconnue.

Cette espèce est voisine de D. Hœki Stebbing et D. anùguœ Slebbing,

mais elle s'en distingue facilement par un certain nombre de caractères.

Rkhiarques. —Les cinq nouvelles espèces que je viens de décrire som-

mairement, portent à vingt-quatre le nombre des espèces connues du

gcni'e Dichelaspis.

Déjà Darwin et AuriviUius ont signalé le fait, que la forme des plaques

capitulaires peut varier dans la mêmeespèce; mais cette modification at-

teint
,

je crois, ses plus grandes proportions dans resj)èce que j'ai signalée

sous le nom de D. Maindrom. Là, en eiïel , les plaques et même in forme

..-énérale ikxcapilidum sont si différentes, qu'on pourrait, au premier abord,

faire trois espèces différentes des formes signalées; cependant aucun <loute

n'est i)ossible, et, après une étude très approfondie, j'ai dû en convenir.

Cela prouve qu'il faut, dans ce genre ])articulier, et peut-être même

dans d'autres, se méfier extrêmement de la forme extérieure; et c'est pour

cela que je fais aujourd'hui les plus extrêmes réserves sur ia valeur du genre

Trichek.spis établi par Stebbing, qui me semble être purement et simple-

ment une nouvelle espèce du genre Dichelaspis. Mais j'aurai l'occasion d'en

it'parler 1

Description d'une- nouvelle espèce de Linguatdle ,

PAR M. Neveu-Lemaiue.

M. Seurat m'a remis dernièrement une Linguatule qu'il avait recueillie

dans les muscles, immédiatement sous la peau, d'un Ehips. Depuis, d en
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volrnnva uno antre smis la poau (hi mênif individu, et colle dernière, hion

(|ue délérioree el privée de lêle, semble, d'après ses autres caraclères, ap-

partenir à la mêmeespèce.

Les Linoualulcs ne sont d'ailleurs pas très rares chez les Opliidiens , mais

le nombre des espèces que l'on rencontre chez ces animaux est assez res-

treint. Parmi celles qui ont été d(^crites jusqu'ici

el qui ont lait récemment rol)jet d'une étude

d'ensemble de M. A.-E. Shipley <'', je n'en ai

trouvé aucune res8end)lant à celle cjueM. Seural

m'avait prié de déterminei'. De plus, sur la liste

des Serpents chez lesquels on a trouvé ces Pa-

rasites, le genre Elajis ne figure qu'une seule

l'ois, el encore sans indicalion d'espèce. Gesl Die-

sing- (pii décrivit le |>arasite de cet Ehips el lui

donna le nom de Porocephnlus gracilis.

La Lingualule que j'ai examinée appartient

également au genre Porocvphdits caractérisé par

la l'orme cyliiidro'ïde du corps, tandis que celui-

ci est aplati dans le geiu'e Liiigiinfuln, mais ne

Pordccpluilus Seiiriiti N.-L.

(léplialotliornx

vu par la l'ace ventrak',

très grossi.

ressemble en rien à celle de Diesing. Je lui ai donné le nom de Poro-

cephnlus Seurati.

Description. —Corps cylindroïde: le diamètre du corps diminue gra-

duellement jusqu'à la partie poslérieui'e de l'animal.

Céphalothorax distinct, plus volumineux que le reste du corps.

Les crochets sont inégaux; les plus éloignés de la ligne médiane ou an-

térieurs sont un peu plus petits que les postérie irs. Entre ces deux der-

niers crochets, mais un peu au-dessous, se trouve la bouche. Elle se pré-

sente sous la i'ormi.' d'une dépression circulaire, au tond de laf[uelle on

aperçoit une annature cornée.

Abdomen foi'mé de 60 anneaux nettement sépai-i's les ims des aulj'es

jusqu'à la partie terminale qui esl arrondie.

Longueurlotale: 2/1 millimètres.

Longueiu' du céplialollioi'ax : 9. millimètres.

Largeui- du céphalothorax :
•> millim. i/-^.

Largeur à la partie moyemie : 1 millim. ij-i.

Largeur à la partie terminale : .3//i de luillimèlre.

ILihitdt. —Trouvé sous la peau, dans la partie superlicielle des nmscles

d'un Elaps fuliniis L. ^ provenant du Gujilémala.

^'' A.-]''. SiiiPi-F,ï, An aftcinpt lo revise llu' laiiilly IJngii(iliiUiI(e. /Irchires de

Parasildloi'ic , t. I, p. ,^)a, 1S98.


